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-Pd lié à tous nos abonnés et agents,.
au lieu de notre feuille actuelle. PROCLAMA,

Mi. Lad ébauiche, notre estimable
collaborateur, a sur le métier un TI0N
roinLi caniadien intitulé Les mys- ELECTIONS
tè~res d'Oituit qui paraîtra dans le
puiltn d'in rogad. srapl
fpiltan du Gtrogade eav 1  GENERALES

Le prix de l'abonnement du
Grognard sera le mêmei que celui -) i
du Vrai Cciiurd, 50 cents par an-
née ct 25 cents pour six mois. r

CATECHISI

A L USA GE DES GRANDES FILLES.-

D. Après le repas, que doit
faire la fille ?

R. Il faut qu'elle lave la vais- .
selle0 s'il n'y a personne pour le
faire.

D. Que doit-elle faire après EN COR
-cela?

R. Il fau.t se tenir à la porte Charles Thiibault que le devoir en.
pour- voir 8i son amant n'y sera proclamation des élections générales.

d Sipas fil0s réedalrs mon sac de flôbage! o me-s souliersD .Silaile sopie dae lu- N. 1.-Notez laonouvelle mude depromener après sueavcp-tiler po.ar dissimlra ocur de
si;eurst garçons et filles, que doit-til urlaoner
-elle faire?

R. Il faut s'en excuser, pour ne' te -ont; éviter les rireB, les Cai-
pail Dai'aître aimer la promio- qîiets. et s'ett revenir avec la
nade du soir. mrne mod-lstie qu'en> y allant.

D. Si on la prie avec beaucoup ilD. Quand une fille est déman-
-d'instance, que faut-il qu'elle de e n mariage par un garçon,
fasse? que doit elle repondre?7

R. Il faut qu'elle paraisse atis- . Il faut d'abord paraître sur~-
faite da l'honneur' qu'on lui fait, prý et rependre qu'elle lie pet.t
et qu'elle ne peuit sans la p)ermis. . croire qu'ýn gaç'391 aussi meritant
sien de ses père et mère, ou de pense8 at elle.1
ses supérieurd; alorsf c'est à l'a- D. Si l'amant persiste, lui fat-
mant à fiaire cette commimsion. tist dso ptoLe.qtatioti. d'amnitié,

D. A quelle heure une fill. doit- et lui disaut: C'est tout taon dé-
elle revenir à la maieon ? si' de Ipt.>sder votre amitié, et je

R. Il faut, d'abord dibtingucr mn estimerai le plus content du
que, pendant le mois de mail c'est monde; si je savais lie pas vous
a neuf heures, celui de juin, i dix, fair du la.pein)e, j'auraÂis déjà eu
ceux d'août et septembre, aussi à l'honneur d'en parler àl vo.s père
ttouf heures au plus tard, afin de et mère.
ne pas donner occasion de se fil- R. Monsieur, si vous avez l'ami-
cher à ceaux qui liai ont donné la tié que vous nMe filite voir- pour

eormnission. moi, vous pouvez leur en parler;
D. Si là fille est priée d'aller mais ils seront bien surpris, car

seule le soir avec sua amant, que ils lac b'atttendenit pus a un tel
doit-elle faire ? avantage.

R. Elle ne doit point y aller, Si l'limant a père et mère, il
crainte de médisitiieui et lui repre doit leur en parler, et lenr dire:
sontur qu'ils auront uiutant de Si c'etaît votre volo..te, je eouhai-
plaisir avec la compagnie que tnai épouser ne telle. qui eat
d'aller en tel endroit ;elle ne doit une trèsi-honnôte fille..
pas non plus le permuettre. hlon file, je trouve que vous

D. La dimanche, quand une avez très-bioui choibi; il fauit voit'
fille garde la maison pendant les au plIus tôt fil bens aurons cet
officesi divins, et quei. son, amant- avantage.1
vient lut voir, que faut-il qu'elle Les père et mère du garçon par-
fasse ? loîtta eux de la fille, apres le
* R. Litre modeste en inrnesalut, diront: Monsiesur et ma-

sans s'amuser à badincr naei dames nons avons appris avec
amant, àcausoe d tuites f.îtheu- plaisir qu'il y a une Pairtuite
bes qui Pourraient on arriver, eti'amiti6 entre inademnoisulle votre
lui remonîtrer avec douceur qu'il! fille et notre fils, pourquoi nous
est àl pr~opos d'aller à l'office divin vou la enno' e aig
et qu'il roviendra, eîîsuito,. pour lui; si vous nous l'accordez,

D1.. Quand une fille va à la maes- nîous serons très content.
se avec son amant, que doit-cille Monsieur et madame, nous
observer ? sommes chasmés de l'honneur

R. Ellie doit avoir un entretien que vous nîous faites; pour vous
modeste et honnêtes, et mie pas montre niotre amitié, nous vous la
rire avec éclat. pruomettons de bon cSeur,

D. Quand elle est à l'église, que Monsiieur et madame, Dnous somn-
doit-elle encore faire ? 'nos très s-ttisfait, C'est. il vous de

Pi. Etre danîs une po.3ture dé- donner jour pour passer le con-
conte, s'occuper à prier Dio,: d6vo- trat.

B LUI'

chaîne à Ottawa, pleure en lisant la
Ils vont se battre et je ne serai pas!1

de voyage ! o ma montre d'Essex'
pautalouâ que notre éclicviu s'est fait

;eq chaussures.

D. Qun'cst.ce que la fi la doit
ob4eerver avec ses parents et Soit
airanit. en pase-ant le contrat ?

R. Ille doit avoir l'air modeste,
et du respect pour les parents do
soi) amant.

D. Do retour à la miion, qiu,
doit fai re lu fille?

R. Il faut lem prier avec poil-
teeso de ts'asseoir, faire priépai~r
la. ecltion, aider elle-nême en
cas du besoin, afin qui) lat compat-
gnic ait lieu d'êtreA contente.

D. Quatid la coînpagisie se re-
tire, qtu doit-osi faire ?

R. Les pè~re et. îîère-de lat fille
doivent reeonduire (-eux du gar.-
çon et les remeroier de l'honneur
qu'ils ont reçu.

D. PEîîdatst la p)ublijeation des
bans, que doit faire lit fille?

R. Elever ýoi1 coeur 'a Dieu et
lui deuiandcer la grâce de se salle-
titier dans le mariage: l'amant
doit faire de même.

D. 1l>endant le repas des noces.
qu'est-ce que doit faire lit inriee Y

Pi. Il faut qu'ellepremue garde

paitit avec Lanquier et elle dût se
rendre ai l'église dans la charrette
d'un voisin.

Au prône M. le Curé recomn-
manda Mme Lanîliie- aux prières'
comme étant dangouî'eusement
malade. Il vat sans dire que les
aàssistantm se retounèrent du côte
de Madaeo Lanquier.

Etouffant su colère elle dit d'un
ton svc ài sont mari:

-ý_Ca p)renid un imbéeile comme
toi pour faire une matuvais;e farce
comme ça 1 Tu me le paieras!

- C'est pai1iait, répondi. Lan-
qulier. 31on ami a1vaitI raison. Le
meilleur moyen du te faire parler
était de te recommander aux
pîiêre.i,

( communiqué.)

Tit Gus.-Dis donc Tit Charles
mais t'es ben beau, deyousque tu
d'sors donc ? Tes ben ms'ieu tout,
d'un tas! !

Tit Charles, - Queisque que t'en
dis ? Je te fais corner heimn et bon
j'sors de chez icot ancien Ritchot,
qui m' 1a affistolé dans c't'habit là
ut pis Demers m'a fourrée c'tu
cbmnise. Tiens regarde donc, mon,
nom est ben d'8e, pis d'.sours ça
si tu voyais ce beau corps de laille
rouge, pu de rhlumatism.re avec et
pis tout le monde se r'toarne pour
me regarder a e't'heure.

2'it Giiste. - Buvasse donc pas
tant et pis4 dis moi doue le nom.

TIt Chaeres- Eh ben c'est Rit-
chot, Demers ç% Cie 302 rue N'otre-
Damne, vas pas ailleurs.

ON DEMA.NDE 50 petits
garçons pour vendre le Gio-

g-zrs'atdreçsser à ce bu-
reau.

Lorsque Toque Soie Trcinblay
raconte à rus amis une anecdote
qu'il croit d'un oomiqtie achevé, il
s'aperçoit que rez auditeurs gar-
dent un tierieux imperturbable.
Set; trat~ tombent sous l'effet de
la forco de gravité.

Grande Reduction.

(le lie pas rire, si queiqu un ait jLe succès ayant surpassé nos
des paroles ài bon ble tenQ, con- espér'ances nous nons faisons n plai-
traire à la j)uienr, et tzicher de ne sir d'annoncer à nos bonnes pratiques
Point causer (le scandale. que nous faisons de grandes réduc-

tienis sur toutes nos marchandises
d'été, car ne pouvant >encore

José Lanquier, un hiabi tant des avant quelques mois agrandir notre
conicess8ions da com~té de Terre- magasin déjà trop Petit pour notre
bonine, pr~ès de Trouâscîi.ique, a Stock, et recevant déjà nos marclian-
ou alne difficulté avec sa femme. dises d'hiver, il faut nécessaire-

Cette dernière de1 nis trois e-ment fair -e de la place. Nous avons
maines nie lui parlait pit. et semblait donc décidé de vendre à n'importe
fraeilpc ,e'unî nut-smc désozipérit. quel prix, ce sera làt un moyen, nous

Il tenta vainement une reonci- l'espérons, de reconnaître vis-à-vis
iat.îon- Lia fem-me si'oit.inaît toi nos bonntes p)ratiques l'encourage-

jouri à garder le silence. Il c:On- nient lib6ral qui nous à été donnée,
multa un ami qui lui dit qu'il nî'a- Av~is donc de profitec de l'occasion
v'ait qu'un moyen à preiîdru. 0*e- pour ceux qui ont quelques achats à
tait de recouuinandmr son é-pouse faire. Ils seront certain de se procul-
au-£ pmrières al lat grande snc4s.bo. rer dc belles et bonnet§ marchandises

Le dimanche siuivanît Lanqier à bien ben marché chez
demanda à sit femaie Bi elle vou-
liait nmonter en voituire avec lui GRAYEL et TI[IBA.ULT
pour aller à l'office divin. 'Ma-Idame fit une moue. La Voiture 587 Ste. Catherine,


